CORDIALE BIENVENUE AU SITE : WWW.NOMBRES PREMIERS .NET


Les nombres premiers / modèle des flèches /  sciences mathématiques

L’article du journaliste Thomas Lalime ( Le Matin, 6 décembre 2006) et les  articles du professeur Jean Marie Bourjolly ( 8 – 9- 11 jan 2007)  relatifs aux nombres premiers et aux travaux du mathématicien Erdös ouvrent une voie ou un sentier à poursuivre, dirions-nous. Pourtant c’est déjà une tradition ! En effet, en scrutant les archives du Journal Le Matin ( www.LeMatinHaiti.com ) , on peut remarquer, avec satisfaction, la place accordée aux activités scientifiques ; et c’est à juste titre que l’on peut dire que , Le Matin, de loin comme de près, se fait l’écho de la pensée scientifique. En témoigne, par exemple, l’article relatif à  la médaille Fields de 2006.

Pour commencer à prouver mes formules, qu’il me soit permis de partir de l’article du mathématicien haïtien Jean Mary Bourjolly. Ce faisant, elles seront intégrées dans le cadre de plusieurs modèles.  Pour le moment, revenons à l’article. Comme c’était souligné,  le mathématicien Bertrand émit une fameuse conjecture qui porte son nom : ‘‘ postulat de Bertrand.’’  Dans tout intervalle 
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 N *, il y  a au moins  un nombre premier. On peut démontrer que cette conjecture est une conséquence de celle de Golbach. Tchebychev donna un autre statut à cette assertion en mettant en évidence sa véracité. Elle est dorénavant  connue sous le nom de  théorème de Bertrand. Paul Erdös trouvera une fameuse preuve en n’utilisant que les notions élémentaires.

Une conséquence immédiate ayant trait à mes travaux est celle-ci : 
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  Le nième nombre premier est inférieur ou égal à  2n. C’est vraiment une heureuse coïncidence, comme a écrit le professeur Jean Marie Bourjolly. En outre, aux institutions CLÉ, le théorème précédent a fait  l’objet d’une question d’examens lors de la première période (octobre 2006). En seconde, en acceptant le théorème de Bertrand, on devait prouver intuitivement que 
[image: image4.wmf];

 

*

 

N

,

2

Î

"

£

n

P

n

n

en philo, en acceptant le théorème de Bertrand, l’élève devait démontrer par récurrence que
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   Voici une preuve intuitive : 
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Cela explique le rôle prépondérant que joue 2n  dans mes formules. C’est ce que j’appelle une ‘‘ portée convenable’’, dans le cadre du modèle des flèches (1 Samuel 20 verset 20). 
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En ce qui a trait aux travaux de Minác et Willans ainsi qu’aux travaux de Ruy, il y  a l’utilisation de la racine nième ; cela peut être évité dans le cadre du symbolisme des flèches. Toutefois ces travaux constituent un  modèle de synthèse, rarement retrouvé ou égalé.

Voici deux expressions de l’une des deux suites des nombres premiers :
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E(x)  et  [x] représentent tour à tour la partie entière de x .
N.B. En ce qui a trait  aux formules ci-dessus,  le nombre 1 n’est pas considéré comme premier. Dans le cadre du  modèle de  ‘‘ la brebis de l’autre pâturage ’’, on verra comment l’intégrer.

Pour retourner à la page principale                      Veuillez nous contacter pour vos importantes suggestions.     Institutions CLÉ 
Jean Lhermite Lainé Junior.
· Né  en Haïti le 8 août 1972, l’auteur est adventiste du 7è  jour. Professeur de mathématiques, il est membre du conseil d’administration des Institutions CLÉ.

Mille mercis  à tous ceux qui m’ont soutenu et un tribut de reconnaissance au Créateur de l’univers.
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